
Le réseau Zéro France 
 

D’après le livre de Claude Doktor, « Le Calvados et Dives-sur-mer sous l’occupation ». La 

liste des 55 membres, répertoriés par commune, a été réunie par ses soins.  

 

 Le réseau Zéro France est un petit réseau de résistance peu connu, un petit réseau 

d’évasion organisé par des Français dans le Nord de la France, à Roubaix, à proximité de la 

frontière belge. Il est issu du réseau belge, Zéro, avec qui il est resté en contact fréquent. Il 

s’est progressivement étendu en région parisienne et ensuite en Normandie. Le réseau Dives-

Cabourg était dirigé par le pharmacien de Dives, Aimable Lepeu, responsable pour le 

Calvados, dont l’officine Lepeu-Hamon était située Place de la République. D’après les 

recherches faites par le collège de la Divette de Cabourg (ZERO France  Vie et mort d’un 

réseau de Résistance à Dives – publié en 1994 avec l’aide de Jean Quellien) le réseau était 

composé de 55 membres. 

 

 Ce réseau n’avait pas d’activités combattantes mais il pratiquait essentiellement le 

renseignement. Il effectuait l’observation des défenses du mur de l’Atlantique, favorisait 

l’évasion des aviateurs britanniques et le maintien dans la clandestinité des jeunes qui 

souhaitaient se soustraire au STO. 

 

 Sur Dives-sur-mer, la filière était essentiellement organisée autour de commerçants. 

Le réseau fabriquait de fausses cartes d’identité. Ceci fut possible grâce aux photos exécutées 

par M. et Mme Poppé et au commissaire de police, André Bruneteau qui laissait la fenêtre 

entre-ouverte la nuit pour permettre l’utilisation de tampons réglementaires. Mr. et Mme 

Fournier, boulangers, distribuèrent des fausses cartes à une vingtaine de réfractaires et 

cachèrent deux apprentis-boulangers recherchés par les autorités occupantes. Mme Cardelec, 

qui tenait un magasin de vélos, s’occupait de liaisons radios et faisait de fréquents 

déplacements en région parisienne. Léon Tardy, de Grangues, venait régulièrement à Dives 

avec sa voiture à chevaux et fournissait des papiers aux réfractaires au STO et aux aviateurs 

britanniques qu’il cachait dans sa ferme. (Voir le récit d’Eliane Alexandre, sa fille sur Léon 

Tardy – Grangues). 

 

 Le réseau fut démantelé entre mars et juillet 1944, vraisemblablement sur dénonciation 

d’une femme. Aimable Lepeu, arrêté le premier, aurait caché à son domicile une liste de 

membres découverte par les allemands. Il fut déporté au camp de Neuengamme puis de 

Sachsenhausen et libéré le 26/04/1945 par des soldats russes. L’arrestation de Lepeu fut suivie 

de l’arrestation de 32 membres et de la déportation en mai 44 de 20 membres.  

 

 

 

 

 

 
  

Aimable Lepeu -1945 



Les 55 membres du réseau ORIN/ZERO France 
 

 

 

DIVES-SUR-MER : 11 

- AUMONT Marcel    Déporté et revenu 

- CARDELEC Louise née LEPAULE  Déportée et revenue 

- DIVERRES Yves    Fusillé à Saint-Pierre-du-Jonquet 

- LASICA Stanislas     Tué par une bombe 8/06/1944 à Dives 

- LECUYER Yves père 

- LECUYER Yves fils 

- LEPEU Aimable    Déporté et revenu 

- LEPEU Gabrielle née HAMON 

- MANNOURY Fernand   Fusillé à Saint-Pierre-du-Jonquet 

- LOUIS Jeanne née DESSUET  Déportée et revenue 

- MANSON Albert    Déporté et revenu 

Mais également des résistants non répertoriés : 

- BRUNETEAU André, commissaire de police, qui laissait un tampon accessible et les 

fenêtres ouvertes  

- Mr et Mme FOURNIER, boulangers, qui distribuaient les fausses cartes d’identité 

- Mr et Mme POPPE, photographes, qui exécutaient les photos d’identité 

- RIOLTE Jean, un policier qui donnait des informations avant d’éventuelles 

arrestations (pour le STO et pour les juifs) 

 

CABOURG : 17 

- BARETTE Jules 

- CHANDIVERT Edouard 

- CHANDIVERT Max 

- DELANOE Maurice 

- DUPONT Pierre    Mort au retour de déportation (12/1945)  

- Marie-Thérèse, sa mère, née LEBELLIER  Morte en déportation 

- ECALARD Robert 

- FRAMMERY Jean    Déporté et revenu 

- GUERIN Antoine 

- HEUZE Raymond 

- LEMAIGRE Henri    Déporté et revenu 

- LEMAITRE Louis 

- LEVASSEUR André 

- MARAIS Dominique    Déporté et revenu 

- MASSIEU Edmond 

- MOLES Fabien 

- THIEULLE Pierre    Mort en déportation 

 

GRANGUES : 1 

- TARDY Léon     Mort en déportation 

 

MERVILLE-FRANCEVILLE : 2 

- DANLOS Joseph    Mort en déportation 

- DENIS René 

 



 

VARAVILLE : 4 

- LACROIX Jeannette née NYS 

- LEROY Paul 

- MARION Renée née BALLAND  

- MARION Albert    Déporté et revenu 

Mais également : 

- CEBOST Geneviève, secrétaire de mairie  Non répertoriée 

 

VILLERS-SUR-MER : 3 

- BAGOT Fernand    Déporté, mort au retour de déportation 

- FANNEAU Fernand    Mort en déportation 

- ROBICHON Marcel     

 

BLONVILLE : 1 

- POULAIN Jeanne née LEREDDE  Arrêtée le 28 mars 1944 

 

DEAUVILLE : 1 

- TREFOUEL Marius     Mort en déportation 

 

LISIEUX : 2      

- CAUCHOIS Armand 

- LECONTE Charles  

 

MERY-CORBON : 1 

- PASQUET Roger 

 

BREVILLE-LES-MONTS : 3 

- BOULEAUX Lucienne 

- MADELAINE Louise 

- MAGNENAT Henri 

 

PONT L’EVEQUE : 1 

- COUDREY André    Mort en déportation 

 

DOZULE : 2 

- LAVEILLE Victor dit « Jo »   Arrêté en Dordogne, Déporté et revenu 

       Il habitera ensuite à Varaville 

- RICHARD Flavien 

 

CAEN : 2 

- FOUCHE Denise née LAULBE 

- PESCHET Etienne    Déporté et revenu 

 

BASSENEVILLE : 1 

- GORD Léon 

 

CLEVILLE : 2 

- MALHERBE Léon    Déporté et revenu 

- MALHERBE Simone née PELLERIN Déportée et revenue 


